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Sessions 
 
 
 
Panel 1 : Le secteur de la sécurité en Afrique pendant et après la crise sanitaire de la COVID-19 
 

Ce panel examinera l'impact de la pandémie sur le secteur de la sécurité en Afrique, tout en jetant la 
lumière sur les domaines qui devraient être renforcés pour contrer les conflits et les crimes dans le 
cadre de l'État de droit : 
 

• Stratégies nationales pour contrer les menaces aux frontières 
• Assurer la lutte contre la COVID-19 et l'État de droit 
• Exacerbation des conflits préexistants 
• Renforcer les capacités des États à limiter les conflits et les crimes 
• Nouveaux modèles de sécurité post-COVID-19 en Afrique ? 

 
 
Panel 2 : Privatisation de la violence en Afrique : groupes armés et sécurité privée 
 

S'agissant de la sécurité humaine en Afrique, ce panel s'intéressera à l'évolution de la criminalité 
organisée en Afrique tout en se penchant sur la privatisation de la sécurité au regard du droit 
international : 
 

• Exploitation de la crise sanitaire due à la COVID-19 par des groupes extrémistes 
• Évolution de la criminalité organisée en Afrique 
• Acteurs privés au service de la sécurité humaine en Afrique, entre cohabitation et rejet  
• La privatisation de la sécurité contribue-t-elle à l'exacerbation des tensions et des conflits ? 
• Sociétés militaires privées en Afrique au regard du droit international 
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Atelier 
 
Atelier 1 : Indice de sécurité humaine en Afrique 
 
Cet atelier s'inscrit dans le cadre de la contribution de l'UNECA au thème « Faire taire les armes : 
créer des conditions propices au développement de l'Afrique ». L'objectif général de l'atelier est de 
donner un aperçu des principes qui incarnent l'approche de la sécurité humaine et de fournir des 
précisions sur l'utilisation de la sécurité humaine comme outil pour élaborer des politiques et des 
programmes efficaces par les gouvernements et les entités non gouvernementales, ainsi que par les 
institutions intergouvernementales régionales et sous-régionales en vue de la réalisation de l'Agenda 
2063 et des ODD. Les objectifs spécifiques de l'atelier sont les suivants : 
 

• Explorer les concepts, pratiques et méthodologies de la sécurité humaine; 
• Déterminer la pertinence et l'importance de développer une perspective africaine sur la 

sécurité humaine ; 
• Explorer le lien entre la sécurité économique, la paix et la sécurité humaine; 
• Tirer parti d'une approche de sécurité humaine UA - CEA alignée sur l'Agenda 2063 de l'UA et 

l'Agenda 2030 de l'ONU ; 
• Développer une série de recommandations qui constitueront la voie à suivre dans les efforts 

de développement d'une méthodologie. 

Atelier 2 : Indice mondial de la paix  
 
Le Global Peace Index (GPI) est la publication phare de l'Institute for Economics & Peace (Institut pour 
l'économie et la paix - IEP) et en est actuellement à sa quatorzième édition. Il présente l'une des 
analyses de données les plus complètes sur les tendances de la paix dans le monde, sa valeur 
économique et la manière de développer des sociétés pacifiques. Le GPI et ses conclusions sont 
largement utilisés par les gouvernements, les organisations internationales, les organisations non 
gouvernementales, les institutions universitaires et les groupes de réflexion.  
Le GPI couvre 99,7 % de la population mondiale et classe 163 États et territoires indépendants en 
fonction de leur niveau de paix. L'état de la paix est mesuré sur la base de trois domaines thématiques 
de la paix négative : le niveau de sûreté et de sécurité sociétales, l'étendue des conflits nationaux et 
internationaux en cours et le degré de militarisation. La paix négative est l'absence de violence ou de 
peur de la violence et constitue un complément à la paix positive. En outre, le GPI comprend une 
analyse des tendances de la paix positive, qui peut être définie comme désignant les attitudes, les 
institutions et les structures qui créent et maintiennent des sociétés pacifiques. Les analyses figurant 
dans le GPI sont basées sur 23 indicateurs qualitatifs et quantitatifs provenant de sources 
éminemment respectées. 
 Cette édition du GPI comprend une étude sur l'évolution des troubles civils au cours de la dernière 
décennie. Elle examine également les nouvelles frontières de la recherche, avec des chapitres 
consacrés aux résultats de la publication portant sur la COVID-19 et la paix et sur le registre des 
menaces écologiques (ETR). Dans son rapport sur la COVID-19 et la paix, l'IEP décrit l'impact mondial 
de la pandémie, la résilience et les capacités d'adaptation des pays, ainsi que les mutations dans les 
systèmes socio-économiques et les modes de conflit et de violence. Le rapport examine également 
les principaux aspects du monde post-pandémie et commente les initiatives prospectives visant à 
remodeler l'économie mondiale. 
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Agenda 
 
 
23 septembre 2020 
 

 
15h00 – 15h15     ALLOCUTIONS D'OUVERTURE 
 

 Rachid El Houdaigui, Senior Fellow, Policy Center for the New South 
  
15h15 – 16h15 PANEL 1 : LE SECTEUR DE LA SÉCURITÉ EN AFRIQUE PENDANT ET APRÈS LA 

CRISE SANITAIRE DE LA COVID-19 
 

Président :  Badreddine El Harti, Conseiller principal RoLSI (mission en matière d’État de 
droit et d’institutions de sécurité), PNUD 

 

Intervenants :  Yonas Adaye Adeto, directeur, Institut d'études sur la paix et la sécurité, 
(IPSS) 

 
 Giovanni Faleg, Responsable de l'analyse et de la recherche sur l'Afrique 

subsaharienne, Institut d'études de sécurité de l'Union européenne (IESUE) 
 
 Said Abass Ahamed, Directeur, Thinking Africa 
  
 Khalid Chegraoui, Senior Fellow, Policy Center for the New South (PCNS) 
 

24 septembre 2020 
 
15h00 – 16h00 PANEL 2 : LA PRIVATISATION DE LA VIOLENCE EN AFRIQUE : GROUPES 

ARMÉS NON ÉTATIQUES ET SÉCURITÉ PRIVÉE 
 
Président :  Alioune Ndiaye, Chef de la division de la paix, ICESCO 
 
Intervenants :  Afua Boatemaa Yakohene, Chercheuse, Legon Centre for International 
 Affairs and Diplomacy (LECIAD) 
 
 Rida Lyammouri, Senior Fellow, Policy Center for the New South (PCNS) 

 
Duncan E Omondi Gumba, Chercheur principal, Institut d’études de sécurité 
(ISS) 
 
 Al Mostafa Rezrazi, Senior Fellow, Policy Center for the New South (PCNS) 
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25 septembre 2020 
 
10h30 – 12h00  ATELIER 1 : Indice de sécurité humaine en Afrique 
 
Modérateur 
Intervenants Jalal Abdel-latif, Senior Fellow, Policy Center for the New South (PCNS) 
 
 Le cadrage de la sécurité humaine en Afrique  
 Sara Hasnaa Mokaddem, spécialiste des relations internationales, Policy 

Center for the New South (PCNS) 
  
 Les défis de construction de l’indice de la sécurité humaine en Afrique  
 Saad Badaoui, Data scientist, Policy Center for the New South  
 
  Les approches de conception de l’indice de la sécurité humaine en Afrique 
 Eleanor Keeble, Fellow, Overseas Development Institute (ODI) 
 
 
15h00 – 16h30 ATELIER 2 : « Indice mondial de la paix »  
  
 
15h00 - 15h40  Présentation du « Global Peace Index » 
 
Discours d'ouverture Mahamat Saleh Annadif, chef de la MINUSMA, ancien ministre des affaires 

étrangères du Tchad  
 
Chair Omayra Issa, Journaliste et présentateur  
 
Speaker Serge Stroobants, Directeur du département Europe et MENA, Institut pour 

l'économie et la paix (IEP) 
 
15h40 - 16h00         
 
Discutants   Rama Yade, Senior Fellow, Atlantic Council 
 
    Abdelhak Bassou, Senior Fellow, Policy Center for the New South 

  
16h00 - 16h15         Q&R 
 
 
16h15 – 16h30 MOT DE CLOTURE 
   Rachid El Houdaigui, Senior Fellow, Policy Center for the New South 
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 Biographies 
 

Jalal Abdel-Latif, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 
 
Jalal Abdel-Latif est actuellement chef du Groupe de la gouvernance et de la 
sécurité humaine de la Division du renforcement des capacités de la CEA. 
Monsieur JALAL a plus de 25 ans d'expérience professionnelle dans les 
domaines de la responsabilité sociale des entreprises, de l'engagement 
civique, de l'octroi de subventions, de la conception de projets et du 
renforcement des capacités des organisations à but non lucratif. Il a 

commencé sa carrière comme chercheur et analyste des capacités au centre d'études africaines de 
l'UCLA. Il a ensuite travaillé comme responsable des subventions pour USA for Africa (projet We Are 
the World) en Californie. Il a été co-fondateur et CEO de Inter-Africa Group, un groupe régional de 
réflexion. Il a été nommé par feu le Premier ministre pour siéger au conseil d'administration des 
télécommunications éthiopiennes afin de contribuer à sa modernisation et à son expansion. 
 
 

Yonas Adeye Adeto, 
Directeur, Institut d’études pour la paix et la sécurité (IPSS) 
 
Yonas Adeye Adeto est directeur de l'Institut d'études pour la paix et la sécurité 
(IPSS). Monsieur Adeto est professeur associé en consolidation de la paix et en 
gouvernance du secteur de la sécurité en Afrique dans le même institut à 
l'université d'Addis-Abeba, en Éthiopie, depuis 2007. Il a obtenu son doctorat à 
l'université de Bradford, au Royaume-Uni (2016). Il a publié des articles dans des 

journaux évalués par des pairs (2018 New York, 2019 South Africa), des chapitres de livres (OSSREA, 
2012 ; IPSS 2014 ; Routledge, Londres, 2019) et des documents politiques sur le lien entre sécurité et 
développement (2006, 2016, 2018 et 2019) dans la Corne de l'Afrique. Il a fait des présentations 
académiques dans le cadre de l'African Studies Association (Washington, D.C., 2016; Chicago, 2017; 
Naples, 2019). Il a également travaillé sur « State Fragility and Bad Neighbourhood in the Horn of 
Africa » publié en septembre 2019. 
 

Saïd Abass Ahamed, 
Directeur de Thinking Africa, 
 
Saïd Abass Ahamed, Directeur de Thinking Africa, est docteur en science 
politique de l’Université Panthéon-Sorbonne à Paris. Sa thèse s’intitule 
« Démocratiser en temps de guerre: l’intervention des Nations Unies et de 
l’Union Européenne dans la transition congolaise 1996- 2006. Son mémoire 
de master portait également sur les relations entre L’Europe et l’Afrique 
dans les domaines de la politique, de l’État de droit et de la protection des 
droits humains dans le cadre de l’Accord de Lomé. Saïd Abass est 
actuellement professeur associé en négociation et en géopolitique à l'École 
supérieure de commerce (ESC) (Rouen, France). 
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En 2008, Saïd Abass est devenu facilitateur en négociations et en médiation entre les politiciens 
congolais, les chefs militaires et certains groupes rebelles. Il a également joué un rôle de facilitateur 
dans le processus de reconstruction de l’armée dans le cadre de la mise en place du centre de 
commandement intégré. Enfin, au bureau du procureur du Tribunal Pénal International pour le 
Rwanda, il a assisté un procureur et rédigé des motions.  
 
 

Mahamat Saleh Annadif, 
Représentant spécial et Chef de la Mission intégrée multidimensionnelle 
des Nations Unies pour la stabilisation au Mali 
 
Le Secrétaire général de l’ONU, M. Ban Ki-moon, a annoncé le 23 décembre 
2015 la nomination de M. Mahamat Saleh Annadif, du Tchad, au poste de 
Représentant spécial et Chef de la Mission intégrée multidimensionnelle des 
Nations Unies pour la stabilisation au Mali (MINUSMA). 
M. Annadif succède à M. Mongi Hamdi, Tunisie, qui achève son mandat le 
14 janvier 2016.  Le Secrétaire général exprime à ce dernier sa gratitude 
pour le leadership dont il a fait preuve à la tête de la MINUSMA. 
M. Annadif apporte à ses nouvelles fonctions une vaste expérience 

nationale et internationale.  Il a été Ministre des affaires étrangères du Tchad de 1997 à 2003, Chef 
de cabinet du Président de 2004 à 2006 et Secrétaire général de la Présidence de 2010 à 2012.  Il a 
également occupé les fonctions de Représentant permanent de l’Union africaine auprès de la 
Commission européenne, de 2006 à 2010. 
Au cours de sa carrière, M. Annadif a participé à plusieurs processus de paix en Afrique, notamment 
au Niger, en République centrafricaine et au Soudan.  De 2012 à 2014, il a été le Représentant spécial 
et Chef de la Mission de l’Union africaine en Somalie (AMISOM). 
M. Annadif est titulaire d’un diplôme d’ingénieur des télécommunications de l’Institut polytechnique 
de Madagascar.  
 
 
 

Saad Badaoui, 
Senior Data Scientist, Policy Center for the New South 
 
Saad BADAOUI est Data Scientist senior au Policy Center for the New South. 
Il est titulaire d'un doctorat en data science appliquée et en mathématiques 
financières de l'Imperial College de Londres, où il a publié ses articles dans 
des revues universitaires de premier plan. Monsieur Badaoui a une 
expérience combinée de plus de 12 ans de travail sur divers problèmes 

analytiques, tant dans le milieu universitaire que dans l'industrie. Saad a occupé le poste d'analyste 
senior d'indices quantitatifs dans une start-up où il a conçu et développé des indices pour de grandes 
institutions financières à Wall Street. Il a ensuite dirigé une équipe de chercheurs juniors chez Fidelity 
Investments où il a travaillé sur différents aspects de l'analyse des données en utilisant l'apprentissage 
machine et les statistiques. Avant de rejoindre le Policy Center for The New South, il était directeur 
de la recherche à BlackRock, en charge du développement, de la coordination et de la conduite du 
programme de recherche pour la région EMEA. Saad est passionné par la data science et pense que 
si nous ne pouvons pas mesurer un problème avec des données, nous ne pourrons pas l'améliorer. 
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Abdelhak Bassou, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 
 
Abdelhak Bassou est Senior Fellow au Policy Center for the New South, 
précédemment connu sous le nom de OCP Policy Center, qui se consacre aux 
études et stratégies de sécurité et à la défense. Il a occupé plusieurs postes au 
sein de la Direction générale de la sûreté nationale marocaine où il était chef 
de la division de la police des frontières de 1978 à 1993. Il a également été 

directeur de l’Institut royal de police en 1998 ; chef des Sûretés régionales (Errachidia 1999-2003 et 
Sidi Kacem 2003-2005) et directeur central des renseignements généraux de 2006 à 2009. 
Par ailleurs, il a participé aux travaux de plusieurs organisations internationales, dont le Conseil des 
ministres arabes de l’Intérieur de 1986 à 1992, où il a représenté à plusieurs reprises la Direction 
générale de la Sûreté nationale.  
Abdelhak Bassou est titulaire d’un master en études politiques et internationales de la faculté des 
sciences juridiques, économiques et sociales de Rabat, Agdal. 
 
 

Khalid Chegraoui, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 
 
Khalid Chegraoui est professeur titulaire d'histoire et d'anthropologie 
politique à l'Institut d'études africaines de l'Université Mohammed V de 
Rabat (Maroc) et senior fellow au Policy Center for the New South. Il a 
commencé sa carrière d'enseignant et de chercheur en 1992 en tant que 
professeur assistant de recherche à l'Université Sidi Mohammed Ben 

Abdallah de Fès, après avoir obtenu son premier doctorat en études africaines de l'Université 
Mohammed V de Rabat, consacré à l'Afrique subsaharienne occidentale. Il est également titulaire 
d’un doctorat d'État en études africaines de la même université en 2002, mettant l'accent sur 
l'Afrique de l'Ouest contemporaine. En 2003, il est devenu professeur d'histoire et d'anthropologie 
politique à l'Institut d'études africaines de l'Université Mohammed V, consultant consultant en 
études sur les questions et les stratégies relatives à l'Afrique et au Moyen-Orient. 
Il est actuellement directeur du groupe de recherche African Politics, directeur de thèse à l'Université 
Mohammed V, professeur d'histoire africaine à l'EGE, école de gouvernance et d'économie de Rabat, 
à l'université polytechnique Mohammed VI et directeur du Centre AMES pour les études sur l'Afrique 
et le Moyen-Orient. 
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Karim El Aynaoui, 
Président, Policy Center for the New South 
 
Président du Policy Center for the New South, vice-président exécutif de 
l'Université polytechnique Mohammed VI et doyen de sa faculté des sciences 
économiques et sociales.  De 2005 à 2012, Monsieur El Ayanoui a travaillé à 
la Banque centrale du Maroc en tant que directeur de l’économie, des 
statistiques et des relations internationales. Il était également responsable 

du département de la recherche et membre du cabinet du gouverneur. Auparavant, Karim El Aynaoui 
a travaillé pendant huit ans à la Banque mondiale, en tant qu'économiste pour les régions du Moyen-
Orient, de l'Afrique du Nord et de l'Afrique. Il est auteur de plusieurs ouvrages et articles sur des 
questions macroéconomiques dans les pays en développement. Ses travaux récents comprennent 
des ouvrages cosignés sur une nouvelle stratégie de croissance au Maroc et le marché du travail 
marocain. Karim El Aynaoui occupe des fonctions scientifiques et de conseil dans diverses 
institutions. Il est membre du Malabo-Montpellier Panel, du Conseil scientifique de l'Autorité 
marocaine des marchés financiers et du conseil stratégique consultatif de l’Institut français des 
relations internationales.  Il est également membre mondial de la Commission trilatérale. Par le 
passé, il a été membre du comité scientifique de la COP22. Il est également conseiller du PDG et 
président du groupe OCP, un leader mondial de l'industrie des phosphates, et membre du conseil 
d'administration de la Fondation OCP. Karim El Aynaoui est titulaire d'un doctorat en économie de 
l'Université de Bordeaux, où il a enseigné les statistiques et l'économie pendant trois ans. 

 
 
 

Badreddine El Harti, 
Conseiller senior RoLSI, Nations Unies 
 
Badreddine El Harti est un directeur de la mission en matière d’État de droit 
et d’institutions de sécurité au sein du Programme des Nations unies pour 
le développement et conseiller spécial du président du Burkina Faso. 
Auparavant, il a été adjoint dans le service « Politique et Doctrine », du 
Département des opérations de maintien de la paix des Nations unies à New 

York (2011-2015). Monsieur El Harti a servi et soutenu les processus de réforme de l'État de droit et 
de la gouvernance du secteur de la sécurité pour les Nations unies en Haïti, en République 
centrafricaine, en Libye et au Yémen. Au niveau national, il a occupé de hautes fonctions au sein de 
l'institution de défense. Badreddine est titulaire d'un doctorat en sciences humaines de l'université 
Mohamed V sur la communication interculturelle (2001) et d'un master en études stratégiques de la 
Air University de l'Alabama, aux États-Unis. Il est également titulaire d'un master en études de 
défense de l'Académie royale des hautes études militaires et d'un diplôme d'ingénieur aéronautique. 
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Rachid El Houdaigui, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 
 
Rachid EL Houdaïgui est professeur de relations Internationales à l’université 
Abdelmalek Essaadi et Senior Fellow à l’OCP Policy Center. Ses travaux portent 
sur les relations internationales, la géopolitique, la région méditerranéenne, 
l'Afrique du Nord et le monde arabe. Il est aussi professeur au Collège Royal 

de l’Enseignement Militaire Supérieur professeur invité à Cergy-Pontoise, à l’université de Cadix et à 
La Sagesse (Beyrouth). M. EL Houdaïgui est l’auteur de nombreux ouvrages et publications traitant 
des relations internationales et de la géopolitique : de la Méditerranée, l'Afrique du Nord et le monde 
arabe. Il est également co-directeur de la revue hispano-marocaine « Paix et sécurité internationale » 
et responsable de l'Observatoire d'études méditerranéennes (Université Abdelmalek Essaadi). 
 

Giovanni Faleg, 
Responsable de l'analyse et de la recherche sur l'Afrique subsaharienne.  
L'Institut d'études de sécurité de l'Union européenne (EUISS) 
 
Giovanni Faleg a rejoint l'IESUE en juillet 2018. Il est responsable de l'analyse 
et de la recherche sur l'Afrique subsaharienne. Son travail est 
principalement axé sur les facteurs de fragilité des États en Afrique et sur 
l'engagement de l'UE dans la région, en particulier la prévention des conflits 

et la consolidation de la paix, le lien entre l'aide humanitaire, le développement et la paix et 
l'approche intégrée des conflits et des crises. 
Avant de rejoindre l'IESUE, il a travaillé à la Banque mondiale (2014-2018) dans l'unité « Fragilité, 
Conflit et Violence », au Centre d'études politiques européennes (2011-2018) et à l'Istituto Affari 
Internazionali (2013), où il se consacrait à la politique étrangère et de sécurité de l'UE. 
Giovanni est titulaire d'un doctorat en études européennes de la London School of Economics and 
Political Science (2014), et sa thèse porte sur l'évolution de la coopération en matière de sécurité 
dans l'UE par l'apprentissage institutionnel. 
 
 

Duncan E Omondi Gumba, 
Chercheur principal, Institut d'études de sécurité (ISS) 
 
Deo Gumba est un consultant en recherche basé à Abidjan, en Côte d'Ivoire. 
Il publie régulièrement sur les sites ENACT Africa et ISS Today depuis octobre 
2017 sur la sécurité, le crime organisé transnational et la politique nationale 
et internationale en Afrique subsaharienne. Il poursuit ses travaux de 
recherche et écrit pour l'Institut d'études de sécurité (ISS) où il a coordonné 
jusqu'au 31 juillet 2020 l'Observatoire régional du crime organisé pour 
l'Afrique de l'Est et la Corne de l'Afrique dans le cadre du projet ENACT 
(Renforcer la capacité de l'Afrique à répondre plus efficacement à la 
criminalité transnationale organisée), qu'il a rejoint en octobre 2017. Il 

effectue également des analyses quotidiennes de sécurité et de politique pour BBC Monitoring sur la 
politique nationale et internationale en Afrique subsaharienne. 
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Omayra Issa, 
Journaliste & présentatrice, 
 
Omayra Issa est journaliste et présentatrice à la Canadian Broadcasting 
Corporation/Radio-Canada, où elle couvre les informations de dernière 
minute et enquête sur un large éventail de sujets. Ses reportages portent 
sur le système judiciaire. Auparavant, Omayra a travaillé comme 
responsable de la communication, où elle a développé et mis en œuvre une 
stratégie pour un conglomérat d'infrastructures culturelles de plusieurs 
millions de dollars. Omayra a mené des recherches sur le genre et le 
développement dans les zones rurales du Niger en tant que bénéficiaire 
d'une bourse de l'Agence canadienne de développement international. 
Omayra a également contribué à la création d'une organisation qui se 

consacre à l'élection d'un plus grand nombre de femmes à tous les niveaux des fonctions politiques 
au Canada. Elle est titulaire d'une licence en économie et en littérature anglaise. Née au Maroc, 
élevée au Niger, Omayra parle couramment cinq langues. 
 
 
 

Eleanor Keeble, 
Fellow, Overseas Development Institute (ODI) 
 
Eleanor Keeble est fellow à l'Overseas Development Institute (ODI) et 
travaille à l'Agence centrale des statistiques (CSA) en Ethiopie. Elle se 
passionne pour l'accessibilité, la fiabilité et l'utilisation des statistiques par 
les décideurs politiques en Afrique afin d'améliorer la vie des citoyens et de 
réduire les inégalités. En tant qu'économiste du développement diplômée 
du Royaume-Uni et des États-Unis, elle s'est concentrée sur l'Afrique et les 
questions de justice sociale. Sa carrière professionnelle s'est déroulée dans 
le domaine de l'économie et des statistiques et elle a travaillé dans les 

secteurs public et privé en Afrique et au Royaume-Uni, en collaboration avec des gouvernements 
nationaux, des agences internationales et des entreprises. Elle s'est engagée à travailler avec les 
gouvernements des pays en développement, les ONG et les acteurs du secteur privé pour renforcer 
les capacités techniques, mener des études d'impact et des évaluations politiques, et soutenir les 
programmes de justice sociale, notamment dans les domaines de l'égalité des sexes et de la sécurité 
humaine. Elle mène actuellement des recherches sur la migration des zones rurales vers les zones 
urbaines en Afrique subsaharienne et sur son impact sur l'inégalité, en particulier l'inégalité entre les 
sexes.   
 
 
 



 

 Page  |  12 
  

Rida Lyammouri, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 

Monsieur Lyammouri est Senior Fellow au Policy Center for the New South 
sur les questions de géopolitique et de relations internationales. Il a plus de 
huit ans d'expérience dans les régions de l'Afrique du Nord et du Sahel. Sa 
vaste expérience de soutien aux organisations gouvernementales et non 
gouvernementales englobe les domaines du développement international, 

de la sécurité, de la lutte contre l'extrémisme violent et le terrorisme. M. Lyammouri a rédigé plus de 
200 rapports de recherche approfondis qui permettent de mieux comprendre les défis régionaux et 
nationaux. Il a également fréquemment formulé des recommandations de programmes visant à 
relever divers défis sécuritaires, économiques et politiques liés à une région ou un pays d'Afrique en 
particulier. M. Lyammouri a également fait des présentations en tant qu'expert lors de diverses 
conférences, notamment à la National Defense University (NDU), à la Johns Hopkins School of 
Advanced International Studies (SAIS) et à la National Endowment for Democracy (NED), sans 
compter les multiples contributions à des médias bien connus dont la BBC, NPR et France24. M. 
Lyammouri Il est titulaire d'un master en politique publique, avec une spécialisation en sécurité 
nationale, de la School of Policy, Government, and International Affairs de l'université George Mason 
(États-Unis). 
 
 

Sara Hasnaa Mokaddem, 
Spécialiste en relations internationales, Policy Center for the New South 
 
Sara Mokaddem est spécialiste en relations internationales au sein du 
programme de recherche en géopolitique et relations internationales du 
Policy Center for the New South. Auparavant, elle a travaillé en tant 
qu'analyste de recherche chargée des rapports spécifiques de diligence 
raisonnable et de l'analyse des risques liés aux placements privés pour un 

fonds d'investissement basé à Londres et spécialisé dans les secteurs des mines et de l'énergie. Elle 
a également travaillé avec des entreprises et des particuliers dans le cadre de l'obtention de 
l'autorisation et de la réglementation de la FCA au Royaume-Uni. Son expérience professionnelle 
antérieure comprend un poste de chercheur invité au Royal United Services Institute (RUSI) en 2011 
et 2012 où elle a mené des recherches sur la situation post-révolution en Tunisie et en Libye et sur la 
sécurité du Sahel. Ayant rédigé des modules sur la criminalistique d'entreprise et sur la protection 
des employés dans le cadre de la certification en politique de sécurité d'entreprise, Sara a été 
membre de l'équipe académique RUSI pour le centre ACTIS de politique de sécurité. 
Sara Mokaddem est titulaire d'un MBA en finance et gestion internationale, soutenu par une analyse 
sur la piraterie au large des côtes somaliennes et ses effets sur le secteur des assurances, et d'un 
master en relations internationales et sécurité, accompagné d'un mémoire sur le conflit au nord du 
Mali (2012), réalisé à l'université de Westminster. 
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Alioune Ndiaye, 
Head of Peace Division, ICESCO 
 
Alioune Ndiaye est chef de la division "Paix, gouvernance et citoyenneté" au 
sein de la direction des sciences humaines et sociales de l'Organisation du 
monde islamique pour l'éducation, les sciences et la culture (ICESCO). 
Il a été chargé de cours à l'Université de Sherbrooke au Canada et formateur 
en géopolitique à l'Institut canadien du service extérieur. Alioune Ndiaye a 
une grande expérience en tant que maître de conférences dans des 
universités canadiennes, consultant sur la paix et la sécurité pour des 

institutions gouvernementales et internationales et formateur sur le leadership en matière de paix 
et de sécurité pour des organisations de jeunesse et de la société civile.  
Parmi ses dernières publications, on peut notamment citer : « Au-delà des identités et des idéologies 
: les multiples dynamiques de l'insécurité au Nigeria », « Le Nigeria sous Buhari : entre diversification 
économique et fédéralisme social » et « L'Afrique dans la politique étrangère indienne: Les nouvelles 
ambitions africaines de New Delhi". 
 
 
 
 

El Mostafa Rezrazi, 
Senior Fellow, Policy Center for the New South 
 
El Mostafa Rezrazi est professeur de gestion des crises et de sécurité et est 
professeur de gestion des crises et de sécurité et Senior Fellow au Policy 
Center for the New South, spécialisé dans les études sur le terrorisme, la 
sécurité et l’Asie de l’Est. Son domaine d'expertise couvre les affaires afro-
asiatiques, les études stratégiques et de sécurité, le terrorisme, l'extrémisme 

et la dé-radicalisation, principalement du point de vue de la psychologie criminelle, juridique et 
médico-légale 
Il a obtenu son doctorat en affaires régionales et internationales à l'université de Tokyo en 1998, puis 
un doctorat de l'université Mohammed V sur les dynamiques psychologiques des kamikazes. (2014). 
Il est directeur exécutif de l’Observatoire marocain de l’extrémisme et de la violence, et directeur du 
Centre africain d’études asiatiques de Rabat. Actuellement,  il est professeur invité à l’Université 
Mohammed V de Rabat. En 2017, il a été nommé coordinateur du groupe de recherche OBOR Chine-
Maroc et membre du conseil consultatif de l'Institut d'études euro-africaines de l'université Hanyang 
de Séoul, en Corée du Sud. M. Rezrazi Rezrazi est président de l'Association marocaine des études 
asiatiques pour un second mandat. M. Rezrazi a été professeur distingué à la faculté de droit de 
l'Université Sapporo Gakuin (Japon) et professeur et directeur adjoint de l'Institut des relations 
internationales de l'Université Hagoromo à Osaka (Japon). Il a également été analyste politique au 
Centre d'études et de recherches stratégiques émiraties à Abou Dhabi et chercheur invité à 
l'Université de Princeton, aux États-Unis. 
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Serge Stroobants, 
Directeur Europe & MENA, Institut pour l'économie et la paix 
 
Serge Stroobants est le directeur des opérations pour l'Europe et la région 
MENA à l'Institut pour l'économie et la paix. Ancien colonel des forces armées 
belges, il est spécialisé dans les sciences politiques, les relations 
internationales, la sécurité et la défense, l'analyse des risques globaux, la 
prospective et la gestion des crises. Il est diplômé de l'Académie royale 

militaire de Belgique, de l'Université libre de Bruxelles, de l'Université Jean Moulin Lyon III (France), 
du Collège d'état-major allemand et du Vesalius College. Monsieur Stroobants est professeur adjoint 
au Vesalius College à Bruxelles, où il donne des cours sur l'OTAN et les approches transatlantiques de 
la sécurité, le terrorisme mondial et la radicalisation. Il est considéré comme un spécialiste 
académique de haut niveau sur le terrorisme mondial et la radicalisation en Belgique et en Europe, 
et a donné de nombreuses conférences et interventions dans les médias sur ce sujet. Il est senior 
fellow à l'Association du traité atlantique, au Collège irlandais de la KU Leuven et au Global 
Governance Institute. Il est senior associate à l'Institut européen d'études asiatiques et au Global 
Institute for Cybersecurity Technologies. Il est le fondateur de BANTS Consulting, sa propre société 
de conseil en sécurité stratégique. 
 

Rama Yade, 
Senior Fellow, Atlantic Council  
 
L’ambassadrice Rama Yade est Senior Fellow au sein du Atlantic Council (Africa 
Center) et enseignante en affaires africaines à Sciences-Po Paris. Elle est 
également consultante auprès de la Banque mondiale, conseillant l'institution 
et les partenaires du secteur privé sur les questions d'éducation, de jeunesse, 
de sport et de handicap en Afrique. 
Yade a plus de dix ans d'expérience dans le domaine de la politique française, 

européenne et internationale. À l'âge de trente ans, elle est nommée secrétaire d'État chargée des 
Affaires étrangères et des Droits de l'homme de la République française, la première femme d'origine 
africaine à devenir membre d'un gouvernement français. En 2009, elle a été nommée au poste de 
vice-ministre des sports. En 2010, Mme Yade a été nommée ambassadrice de France auprès de 
l'UNESCO. Pendant qu’elle était en fonction au sein du gouvernement, Mme Yade s'est concentrée 
sur la démocratie et l'État de droit, les droits des femmes, la protection de l'enfance, la lutte contre 
l'homophobie et les questions de liberté d'expression. 
Avant d'entamer sa carrière politique et diplomatique, Madame l'Ambassadeur Yade a été haut 
fonctionnaire au Sénat français et a développé une connaissance approfondie des réseaux 
parlementaires mondiaux en tant que secrétaire exécutive du Groupe d'amitié parlementaire France-
Afrique de l'Ouest. En 2007, Rama Yade a été nommée par le parti au pouvoir, l'Union pour un 
mouvement populaire, comme secrétaire nationale chargée de la francophonie. Elle est également 
la fondatrice et directrice exécutive du groupe de réflexion Allons Enfants et membre du Forum des 
jeunes leaders mondiaux et du club français Le Siècle. Après avoir servi la France, l'objectif de 
l'ambassadrice Rama Yade est de servir le continent africain où elle est née. 
Madame Yade est titulaire d'une maîtrise en sciences politiques et affaires publiques de Sciences-Po 
Paris. Elle est l'auteure de plusieurs livres, dont « Noirs de France », « Les droits de l'homme expliqués 
aux enfants de 7 à 77 ans », « Lettre à la jeunesse », « Plaidoyer pour une instruction publique », 
« Carnets du pouvoir » et « Anthologie du sexisme en politique ». 



 

 Page  |  15 
  

 
 
 

Afua Boatemaa Yakohene, 
Chercheuse, Legon Centre for International Affairs and Diplomacy 
(LECIAD) 
 
Afua Boatemaa Yakohene est chargée de recherche au Legon 
Centre of International Affairs and Diplomacy (LECIAD), Université 
du Ghana, Legon, où elle enseigne notamment l'Afrique en politique 

mondiale, le genre et les relations internationales et les méthodes de recherche. Elle a fait ses études 
à l'université du Ghana (BA et MPhil) et à la Scuola Superiore Sant'Anna di Studi Universatari e di 
Perfezionamento, Pise, Italie (Ph.D). Elle est chargée des examens et de la supervision des étudiants 
en master et en doctorat dans le vaste domaine des affaires internationales à l'Université du Ghana 
et à l'École de commandement et d'état-major des forces armées ghanéennes. Ses domaines de 
recherche et de publication comprennent la consolidation de la paix, la gouvernance et les questions 
de genre en Afrique. Elle a également une expérience en matière de conseil, de formation, 
d'animation d'ateliers, d'enseignement et de recherche dans divers domaines de la gouvernance, du 
genre, de la paix et de la sécurité. Afua a eu le privilège de participer à diverses formations, ateliers 
et exercices d’établissement de fichiers d’experts de l'Union africaine dans le cadre de la mise en 
place de la Force africaine en attente. Elle est actuellement membre du Conseil régional de paix du 
Grand Accra.  


